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Un monde à portée de 

main 

Maylis de Kérangal 

Gallimard  

 Coll Verticales, 2018 

 

Corinne 

Dominique 

Parcours initiatique de Paula, peintre de décor dans un 

institut de peinture de Bruxelles spécialisé dans la peinture des 

bois et des marbres où, durant six mois, elle apprend les 

techniques du Trompe l’œil, l'art de l'illusion. Elle y rencontre 

Jonas, son colocataire et Kate. Ce sont des mois d'une vie 

d'ascète en vase clos, coupés du reste du monde, durant lesquels 

la peinture envahit tout, l'espace et les esprits, des mois de 

doutes où ils apprennent à copier, imiter et reproduire jusqu’à 

épuisement toutes les nuances du marbre, toutes les 

essences de bois, des mois de souffrance dans leur corps 

tellement le travail est physique. 

Mitigées… 

Séduites par les premiers romans, mais 

déçues par ce dernier ouvrage très 
technique, très documenté voire 

encyclopédique mais froid, qui manque 
d’humanité.  

L’auteur analyse tout, répertorie tout, 

dans les moindres détails, sans rien 

laisser de côté.  

Les énumérations sans fin et répétées 

d'outils, de couleurs, de pâtes, de bois, de 

marbres sont assommantes… Elle 

relègue au second plan la pâle intrigue 

amoureuse censée donner un caractère 

romanesque au livre. Pas de dimension 

chorale, focus sur un seul personnage. 

 

 

La bête qui meurt 

Philippe Roth 

 Gallimard, 2004 

 

Dominique 

 

Eminent professeur de littérature, critique littéraire à la radio et 

à la télé, David Kepesch a passé sa vie à revendiquer sa liberté 

sexuelle; un séducteur impénitent, amoureux de la beauté sans 

attache et sans sentiment. 

A 62 ans, il rencontre Consuela, une belle cubaine de 24 ans et 

découvre les tourments de la passion amoureuse, les affres de la 

peur et de la jalousie ainsi que la conscience de la vieillesse et de 

la mort. 

On retrouve ici les thèmes chers à Philip Roth, les plaisirs de la 

chair, les conventions rigides dans une Amérique bien-pensante, 

les souvenirs de la révolution sexuelle... à travers le portrait de 

ce professeur sympathique, esthète érudit et cultivé pris dans les 

rets de la dépendance amoureuse. 

 

Un livre sur le sexe mais avant un livre 

d’amour….Personnages de femmes très 
beaux… Brillante analyse des 

comportements humains, réflexion sur la 
vieillesse et la mort, Un livre qui touche. 

 

https://www.babelio.com/auteur/Philip-Roth/3590


 

 

Portnoy et son 

complexe 

Philippe Roth 

Gallimard, 1970 

Coll.Blanche /NRF 

 

Maïté 

 

Alex Portnoy, brillant élève puis cadre supérieur en vue, écrasé 

par l'autorité de ses parents si démesurément attachés à la 

tradition juive américaine, Alex n'en reste pas moins un obsédé. 
Et les terribles fantasmes qui le hantent vont s'avérer être les 

plus lourds fardeaux qu'un homme élevé dans le quartier israélite 

de Newark ait à supporter... 

Ce qui est frappant ici c'est l'audace de 

Roth, qui proposa à l'époque un roman 

d'une crudité assumée, dans une 

Amérique très conservatrice et 
engoncée dans une vertu qui comble du 

paradoxe, la conduisit à porter aux nues 

un truc clairement pornographique 

aujourd'hui. 

  

 

Sept jours pour survivre 

Nathalie Bernard 

Thierry Magnier, 2017 

 

Evelyne 

Le jour de son anniversaire, Nita est enlevée en se rendant au 

collège. Son ravisseur l’emmène dans une cabane dans le grand 

Nord canadien, un endroit où ses chances de fuir comme d’être 

retrouvée sont infimes. L’instinct de survie de la jeune fille lui 

souffle que ses jours sont comptés et qu’elle devra agir vite. A 

Montréal, le compte à rebours est lancé pour les agents chargés 

de l’enquête qui n’ont que peu d’indices et ignorent que le 

ravisseur de Nita est un meurtrier récidiviste. Un thriller réaliste 

et convaincant. Indépendamment du suspens haletant et des 

angoissantes descriptions des paysages canadiens, c'est la 

construction de l’histoire. Chaque chapitre offre un point de vue, 

celui de Nita qui a été kidnappée, celui de son père qui est en 

prison, celui du patrouilleur Gautier ou du lieutenant Valérie 

Lavigne… Plus on approche du dénouement et plus les chapitres 

s'accélèrent.  

 

Un roman réussi, pour lequel l'auteure 

nous dit s'être inspirée d'un fait réel, et 

que l'on ne peut lâcher avant la dernière 

page. Il a d’ailleurs remporté le prix 

Escapages 2018-2019 catégorie ados. 

 

  

 

Femme à la mobylette 

Jean-Luc Seigle 

Flammarion, 2017 

 

 

Marie-

Françoise 

Maïté 

Catherine M. 

 

Reine survit comme elle peut, au chômage dans son pavillon 

délabré, abandonnée par son mari avec ses trois jeunes enfants.  

Jean-Luc Seigle réactive ici un genre qu’ont magnifié Hugo et Zola, 

insuffle du beau, du sentiment, du romanesque dans ce qui 

pourrait n’être qu’un tragique fait divers. Reine trouve son salut 

dans une mobylette bleue, échappée à la ferraille qui pollue son 

jardin. Grâce à l’engin, elle trouve du travail et un homme qu’elle 

aime sur l’aire de repos de l’autoroute. Reine a le culte des morts, 

du cimetière, des listes de mots et des bouts de tissu. C’est une 

artiste. Trop fragile dans un monde féroce.  

 

 

Jean-Luc Seigle dresse le portrait 

saisissant d’une femme ordinaire au 

bord du gouffre. Ce faisant, c’est une 

partie de la France d’aujourd’hui qu’il 

dépeint, celle des laissés-pour-compte 

que la société en crise martyrise et 

oublie. 

Il sait à merveille communier avec ces 

âmes tiraillées entre rêve et épouvante, 

violence et tendresse, détresse et 

abandon. 



  

 

Par le vent pleuré 

Ron Rash 

Seuil, 2017 

 Jeanne 

 

Le romancier américain raconte l'été 68, le fameux "Summer of 

love", à travers l'histoire de deux frères bouleversés par l'arrivée 

dans leur vie d'une jeune femme qui apporte avec elle le vent de 
liberté qui souffle sur l'Amérique. Elle va changer le destin des 

deux frères, Bill et Eugene, qui vivaient sous la coupe d'un grand-

père tyrannique et conservateur. 

 

Polar prenant et très émouvant. Les 

personnages sont toujours chez 

l'écrivain d'une grande profondeur. La 
relation entre les deux frères si 

différents est traitée avec justesse. 

Thèmes chers à l'auteur : le poids de 

l'héritage familial, le passé, la soif 

d’émancipation, la culpabilité et le cadre 

d'une petite ville isolée. 

 

 

 

Bakhita 

Véronique Olmi 

Albin Michel, 2017 

Prix du roman Fnac 

2017 

 

Jeanne 

 

Née en 1869, Bakhita a été enlevée à sept ans dans son village du 

Darfour par des négriers musulmans. Elle a connu toutes les 

horreurs et les souffrances de l’esclavage. Rachetée à 

l’adolescence par le consul d’Italie, elle découvre un pays 

d’inégalités, de pauvreté et d’exclusion. Affranchie à la suite d’un 

procès retentissant à Venise, elle entre dans les ordres et 

traverse le tumulte des deux guerres mondiales et du fascisme en 

vouant sa vie aux enfants pauvres.  

Roman bouleversant de cette femme 

exceptionnelle qui fut tour à tour captive, 

domestique, religieuse et sainte. Avec 

une rare puissance d’évocation, 

L'écriture est poétique même si la 

noirceur, la violence de la première 

partie est parfois insoutenable. La 

narration est magnifique, une plume très 

visuelle dégageant énormément 

d'humanité. Un récit lumineux. 

 

 

Tout cela je te le 

donnerai 

Dolores Redondo 

Fleuve éditons, 2018 

 
Jeanne 

Alors que Manuel Ortigosa est en pleine écriture de son nouveau 

roman, deux policiers viennent frapper à sa porte. Son mari, 

Alvaro, vient de mourir dans un accident de la route. La douleur 

laisse bientôt la place à la stupeur. Notre héros apprend qu’Alvaro 

était un marquis, appartenant à la puissante famille des Santo 

Tomé. Il se rend alors dans la maison natale de son mari, bien 

décidé à comprendre qui était l’être qu’il pensait connaître mieux 

que quiconque. Mais là-bas, il se rend rapidement compte que ce 

clan, fortement attaché aux traditions et à la religion, cache de 
terribles secrets...  

 

Le roman de Dolores Redondo est tout à 

la fois une immersion dans une Galice 

traditionnelle, une plongée au cœur des 

âmes et un beau roman d’amour.  

On ressort bouleversé par cette lecture, 

addictive car riche en rebondissements, 

et émouvante pour la force de ses 

thèmes. 

 

 

Tarte aux pêches 

tibétaine 

Tom Robbins 

Gallmeister, 2018 

 

 

 

 

Maïté 

 

 

 

Petit-fils de prédicateurs baptistes né en Caroline du Nord, Tom 

Robbins raconte son enfance dans les Appalaches pendant la 

Grande Dépression, la Côte Ouest des années 1960, l’influence de 
François Truffaut, ses voyages autour du monde et les dangers de 

Tombouctou. 

  

Prose très poétique, des histoires 

burlesques et plein de faits 

journalistiques raccrochés à son 

roman. C’est le roman de la révolution 
sexuelle, de l’intelligence, de l’originalité,  

Une source inépuisable d'enchantements 

et de fous rires. 

https://www.gallmeister.fr/auteurs/fiche/31/tom-robbins
https://www.gallmeister.fr/auteurs/fiche/31/tom-robbins


 

 
 

 

Les cigognes sont 

immortelles 

Alain Mabanckou 

Seuil, 2018 
 
 

 

 

 

 

 

Maïté 

 

 

Après "Petit Piment" en 2015, l'écrivain franco-congolais nous 

invite une nouvelle fois chez lui, dans le pays de son enfance et de 
sa jeunesse, Pointe-Noire, ville côtière du Congo. Il raconte à 

travers les yeux d'un adolescent les trois jours de 1977 qui ont 

suivi l'assassinat du président Marien Ngouabi. Un roman plein 

d'humour, qui mêle habilement petites et grande histoires. 

 

 

 

 
Un roman plein d'humour, qui mêle 

habilement petites et grande histoires. 

  

Judas 

Amos Oz 

Gallimard, 2016 

 

 

 

Maïté 

 

Jérusalem, 1959. Contre la promesse d'un logement et d'un petit 

salaire, l'étudiant Shmuel s'engage à tenir compagnie à Gershom 

Wald, un vieil homme fantasque passionné par la question arabe 

et l'histoire du sionisme. Dès son arrivée, Shmuel rencontre 

Atalia, une femme un peu plus âgée que lui, qui vit sous le même 

toit. Fasciné par sa beauté et son mystère, il découvre bientôt 

qu'un douloureux secret la lie à Wald. Il rédige une thèse sur 

«Jésus dans la tradition juive», dans laquelle il tente de 

réhabiliter la figure controversée de Judas. Mais Shmuel est aussi 

fasciné par le combat du père défunt d’Atalia, un des pionniers du 

sionisme qui s’opposa à Ben Gourion au moment de la création de 

l’Etat d’Israël, et milita pour un non-Etat à la fois arabe et juif. 

En inventant de toutes pièces ce 

personnage idéaliste accusé par les 

siens de les trahir, et en racontant dans 

ce roman si sensuellement philosophique 

comment Judas fut considéré à tort 

comme un traître, Amos Oz, le bouillant 

activiste à qui certains de ses 

compatriotes ont si souvent reproché 

son engagement pour la paix, tient plus 

que jamais son rôle d’empêcheur de 

conter en rond. 

  

Le roman de Tolstoï 

Vladimir Fédorovski 

Le Rocher, 2010 

Collection Le roman 

des lieux et destins 

magiques Lysiane 

Véritable roman de la vie du géant de la littérature russe : celui 

d'un homme en avance sur son temps, tiraillé entre les plaisirs de 

la chair et ses aspirations spirituelles. A partir des archives et de 

témoignages rares, l’auteur a mené une minutieuse enquête, 
bousculant les idées reçues et dévoilant des secrets à demi 

enfouis. Des débauches tsiganes de sa jeunesse à sa romance 

avec une cosaque du Caucase, de sa passion fougueuse pour une 

humble paysanne aux aléas de sa vie conjugale avec la volcanique 

Sophia Andreïevna, l'existence de Tolstoï fut dominée par une 

quête inlassable de l'amour, en une complète et déchirante 

contradiction avec ses élans mystiques. À la lumière de son 

Journal, surgit l'image inattendue d'un écrivain érotique par 

excellence.  

 

 

 

Biographie grandiose de Tolstoï, à la 
mesure de ce géant de la littérature. 

 

Belle édition, avec de nombreuses photos 

de Tolstoï, sa famille, et les paysages 

russes qui ont marqué son existence  

 

http://www.editionsdurocher.fr/collection_Le_roman_des_lieux_et_destins_magiques-130-21.html
http://www.editionsdurocher.fr/collection_Le_roman_des_lieux_et_destins_magiques-130-21.html
http://www.editionsdurocher.fr/collection_Le_roman_des_lieux_et_destins_magiques-130-21.html


  

 

 

Avenue des géants 

Marc Dugain 

Gallimard, 2012 

 

 

 

Catherine 

 

Gilbert  

 

 

 

Marc Dugain se collette avec une résolution impressionnante à la 

question du Mal. Al Kenner est-il le mal incarné ?  
Adolescent perclu d'angoisse, doté d'un corps démesuré qu'il ne 

sait comment habiter et d'un QI de génie dont il ne sait davantage 

que faire, moins élevé qu'abandonné à lui-même par un père 

démissionnaire et une mère maltraitante, il a 15 ans lorsqu'il tue 

ses grands-parents à coups de carabine.  

Interné, déclaré guéri cinq ans plus tard par la psychiatrie, il 

semble réintégrer la société des hommes — devenant en fait un 

tueur en série déterminé, incapable d'empathie, que calmera 

ultimement le meurtre atroce de sa mère. 

 

 

 

Confessions troublantes du personnage 

donné à lire par Marc Dugain, inspiré du 
destin de l'Américain Edmund Kemper, 

aujourd'hui encore incarcéré. Ce qui 

frappe, dans ce roman, c'est la 

cohérence et la complexité infinie du 

personnage, dont les pensées conduisent 

la narration implacable. Ce qui saisit et 

étreint durablement, ce sont les abîmes 

d'ambiguïté, d'humanité chancelante que 

Dugain parvient à creuser derrière le 

récit de cette destinée — avec, en toile 

de fond, l'Amérique basculant dans les 
années 1970, admirablement reconstituée. 

  

 
 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 
 

 
 


